
            In t e r v i e w  d e  c a m p a g n e  

  BUREAU DE LA FKA AU 

  SENEGAL  

  

 Juillet 2017 

 

 

  

  

  

  

 

 

 

 

Interview El hadji Issa Sall PARTI 
DE L’UNITE ET DU RASSEMBLE-
MENT (PUR)

FKA: Pouvez-vous faire la présen-
tation de votre Coalition? 
 

Sall: Je m’appelle El hadji Issa Sall. Je suis 

Professeur des Universités et je suis tête de 

liste du Parti de l’Unité et du Rassemble-

ment (PUR). Alors c’est un vieux qui a 20 

ans d’expérience et qui est parti seul aux 

Elections sans Coalition. 

 

FKA: Quels sont les trois points 

principaux de votre programme ? 

Sall : Nous travaillons principalement sur 

trois axes. C’est la justice, le développe-

ment et la solidarité. Alors quand on parle 

de justice nous pensons déjà au rééquili-

brage des institutions. Vous savez que 

l’exécutif est un pouvoir, le judiciaire est un 

pouvoir et le législatif est un pouvoir. Et il 

faudrait que chaque pouvoir puisse prendre 

ses prérogatifs. Il faut qu’il n’y ait plus de 

subordination entre le judicaire et l’exécutif.  

Ça ne voudrait pas dire pour nous de sup-

primer le ministère de la justice. Mais qu’il 

n’y ait plus de subordination entre le par-

quet et le ministère de la justice. Alors le 

rééquilibrage voudrait dire aussi que le pré-

sident de la République ne doit pas contrô-

ler tous les pouvoirs. Ça c’est l’aspect jus-

tice, rééquilibrage du pouvoir. Mais il y a 

aussi le problème de bonne gouvernance. Il 

faudrait réduire le train de vie de l’Etat et 

faire la transparence. Alors l’autre volet  

 

 

 

c’est le développement qui passe la forma-

tion. Ce développement, c’est aussi 

l’économie, il faut le dire. C’est faire en 

sorte que le pays soit subdivisé en pôles de 

développement et faire en sorte que les ré-

gions puissent contribuer dans développe-

ment du pays. Alors je vous ai parlé de jus-

tice, je vous ai parlé de développement, 

donc il faut que je vous parle de solidarité. 

Alors la solidarité, elle est indispensable. A 

commencer par exemple par les terroirs. En 

Casamance, ce qu’ils ont, qu’ils puissent le 

partager avec le reste du Sénégal, à Tamba 

qui est une région minière, qu’ils puissent le 

partager avec le reste du pays. Ça c’est du 

point de vue macro. Mais du point de vue 

micro les gens pourront s’entre aider aussi. 

C’est ce que les Anglais appellent les 

«HAVE» ou les «HAVE NOT». Tout à l’heure 

quand vous me parlez de programme, je 

croyais que vous parlez d’idéologie, et pour 

nous les idéologies sont mortes. 

 

FKA: Que faut-il changer au Séné-
gal d’un seul coup ? 
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Sall: Eh bien ce serait très simple. Je l’ai dit 

et je le répète, je passe par la formation qui 

est une grande révolution. Par exemple 

cette année, il y a 140.000 candidats qui 

vont faire le Bac et certainement les 60.000 

vont réussir. Alors dans 2 ou 3ans, ces Ba-

cheliers pourront faire ce qu’ils voudront à 

l’université et non pas uniquement des fi-

lières littéraires. Ça c’est un changement 

radical. Maintenant au niveau de la bonne 

gouvernance il y a certaines questions dont 

il faut tenir compte. C’est-à-dire que vous 

n’entrez pas dans le gouvernement pour 

vous enrichir. Mais vous entrez dans le gou-

vernement pour travailler. Dans ce cas, on 

pourra mettre des mécanismes qui feront 

que les gens ne sont plus emballés à vouloir 

être ministre tout de suite. En se mettant 

dans la tête que s’ils sont ministre ils vont 

s’enrichir. Mais ils se rendront compte qu’en 

étant ministre, en tous cas dans le change-

ment que nous proposons, c’est que vous 

êtes là non pas pour se servir mais pour 

servir notre pays.  

FKA: Quelle est selon vous la défi-

nition de la démocratie ?  

SALL: Eh bien écoutez, la démocratie 

comme les gens le disent de façon clas-

sique, c’est la majorité sur la minorité. Mais 

il faut dire que cette démocratie est un peu 

importée de l’occident. Alors, ce qui serait 

idéal c’est que chacun puisse savoir ses 

droits que ça soit majoritaire ou minoritaire. 

C’est pourquoi d’ailleurs on va revenir sur le 

rééquilibrage des pouvoirs. Nous proposons 

de changer le système électoral parce que 

ce n’est pas juste. Aujourd’hui quand vous 

prenez la majorité, un parti peut se retrou-

ver avec 10% et prendre l’ensemble des 

députés. Je veux dire les députés de la ma-

joritaire. Prenez le cas Dakar qui peut être 

gagné par un parti qui n’a que 10%. Les 

autres qui auront moins des 10% vont tous 

perdre. Et ce parti prendra tous les députés 

de Dakar parce que c’est du «Raw gaadou» 

comme on le dit en wolof. C’est un système 

qui n’est ni fiable ni équitable. Ce qui fait 

que nous avons prôné la pseudo- propor-

tionnalité qui va surement nous amener à 

une forte dose proportionnelle. 

FKA: Pourquoi voter pour vous ? 
 
SALL: Il faut voter pour nous parce que dé-

jà nous sommes le plus vieux parti des 47 

listes. C’est-à-dire nous sommes partis en 

tant que parti et les autres sont partis en 

tant que coalition le quatre ou cinq partis 

qui sont partis en tant que parti sont relati-

vement jeunes. Donc avec 20 ans 

d’existence nous sommes le doyen. C’est 

pourquoi d’ailleurs, quand ils faisaient avec 

l’arbitrage des couleurs, on n’était pas là 

pour lutter contre la loi mais pour bénéficier 

de notre ancienneté. Alors vous ne nous 

avez jamais entendus participer à une élec-

tion. Vous pouvez peut être nous poser 

cette question pourquoi depuis 20 ans on 

n’a pas participé à une élection. Parce que 

nous ne sommes pas trop pouvoiristes. Mais 

qu’à la  limite on se dit que des élections 

pour nous, ou bien même la politique dans 

le sens large du terme pour , c’est simple-

ment une étape qu’il faudrait faire et re-

tourner à son atelier. Cela veut dire que 

nous ne sommes pas des politiciens profes-

sionnels. Nous comptons sur notre travail, 

sur nos initiatives. Mais quand il faut main-

tenant faire quelque chose on le fait et 

après cela on retourne à l’atelier. Et c’est 

pourquoi on pense que les gens doivent sa-

voir que nous n’allons pas aux élections 

pour nous enrichir mais nous allons aux 

élections pour servir le pays. 

 

La Fondation Konrad Adenauer remercie 

Monsieur Sall leader de la coalition PARTI 

DE l’UNITE ET DU RASSEMBLEMENT(PUR) 

pour sa disponibilité.   
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